
Qu’elles réveillent en nous la bienheureuse espérance de 
l’avènement de ton Royaume.  

Que ta grâce nous transforme, pour que nous puissions faire 
fructifier les semences de l’Evangile, qui feront grandir 
l’humanité et la création tout entière, dans l’attente confiante des 
cieux nouveaux et de la terre nouvelle, lorsque les puissances du 
mal seront vaincues, et ta gloire manifestée pour toujours.  

Que la grâce du Jubilé, qui fait de nous des Pèlerins d’Espérance, 
ravive en nous l’aspiration aux biens célestes et répande sur le 
monde entier la joie et la paix de notre Rédempteur.  

A toi, Dieu béni dans l’éternité, la louange et la gloire pour les 
siècles des siècles. Amen.  

Etape 6 : je me dirige vers l’autel consacré à la Vierge Marie, à gauche 
de l’autel principal. Pour achever ma démarche jubilaire, je confie à la 
Vierge la conversion de mon cœur et prie :  

Je vous salue Marie, pleine de grâce ; 
Le Seigneur est avec vous. 

Vous êtes bénie entre toutes les femmes 
Et Jésus, le fruit de vos entrailles, est béni. 

Sainte Marie, Mère de Dieu, 
Priez pour nous pauvres pécheurs, 

Maintenant et à l’heure de notre mort. 
Amen 

Je peux joindre mon témoignage au cahier posé près de la sortie de 
l’église, dans lequel je suis invité à noter des signes d’Espérance dans 
ma vie. Je quitte l’église dans le silence et le recueillement.  

 

 

 

 

 

 
 

Parcours jubilaire 2025 dans l’église Saint 
Barthélémy de Prayssac 

Dans notre église, les fidèles, pèlerins d’espérance, pourront recevoir 
l’Indulgence jubilaire dans les conditions habituelles : être animé d’un 
esprit de charité, avoir été purifié par le sacrement de pénitence et 
nourri de la sainte communion, prier aux intentions du Souverain 
Pontife. 

Un parcours jubilaire m’est proposé pour recevoir cette grâce, je suis 
invité à faire le signe de croix pour entrer en prière.  

Etape 1 : sur ma droite, je vois le baptistère. Il me rappelle la grâce de 
mon baptême. Je me recueille en silence et je récite le Credo :  

Je crois en Dieu, le Père tout-puissant,  
Créateur du ciel et de la terre. 

Et en Jésus Christ, son Fils unique, notre Seigneur ; 
qui a été conçu du Saint Esprit, est né de la Vierge Marie, 

a souffert sous Ponce Pilate, a été crucifié, 
est mort et a été enseveli, est descendu aux enfers ; 

le troisième jour est ressuscité des morts, est monté aux cieux,  
est assis à la droite de Dieu le Père tout-puissant, 

d’où il viendra juger les vivants et les morts. 
Je crois en l’Esprit Saint, à la sainte Église catholique,  

à la communion des saints, 
à la rémission des péchés, à la résurrection de la chair,  

à la vie éternelle.  
Amen 



 

Etape 2 : sur ma gauche, je vois le Calvaire. Je suis invité à méditer le 
don que Dieu nous a fait par la mort de Fils unique en rémission de 
nos péchés. Je lis l’Evangile selon Saint Luc, 23, 32-46 et je m’incline 
devant Jésus en croix. 

Ils emmenaient aussi avec Jésus deux autres, des malfaiteurs, 
pour les exécuter. Lorsqu’ils furent arrivés au lieu-dit : Le Crâne 
(ou Calvaire), là ils crucifièrent Jésus, avec les deux malfaiteurs, 
l’un à droite et l’autre à gauche. Jésus disait : « Père, pardonne-
leur : ils ne savent pas ce qu’ils font. » Puis, ils partagèrent ses 
vêtements et les tirèrent au sort. Le peuple restait là à observer. 
Les chefs tournaient Jésus en dérision et disaient : « Il en a sauvé 
d’autres : qu’il se sauve lui-même, s’il est le Messie de Dieu, 
l’Élu ! » Les soldats aussi se moquaient de lui ; s’approchant, ils 
lui présentaient de la boisson vinaigrée, en disant : « Si tu es le 
roi des Juifs, sauve-toi toi-même ! » Il y avait aussi une 
inscription au-dessus de lui : « Celui-ci est le roi des Juifs. » L’un 
des malfaiteurs suspendus en croix l’injuriait : « N’es-tu pas le 
Christ ? Sauve-toi toi-même, et nous aussi ! » Mais l’autre lui fit 
de vifs reproches : « Tu ne crains donc pas Dieu ! Tu es pourtant 
un condamné, toi aussi ! Et puis, pour nous, c’est juste : après ce 
que nous avons fait, nous avons ce que nous méritons. Mais lui, 
il n’a rien fait de mal. » Et il disait : « Jésus, souviens-toi de moi 
quand tu viendras dans ton Royaume. » Jésus lui déclara : 
« Amen, je te le dis : aujourd’hui, avec moi, tu seras dans le 
Paradis. » C’était déjà environ la sixième heure (c’est-à-dire : 
midi) ; l’obscurité se fit sur toute la terre jusqu’à la neuvième 
heure, car le soleil s’était caché. Le rideau du Sanctuaire se 
déchira par le milieu. Alors, Jésus poussa un grand cri : « Père, 
entre tes mains je remets mon esprit. » Et après avoir dit cela, il 
expira. 

Etape 3 : je m’avance vers la statue de Saint Jean-Gabriel Perboyre, 
prêtre et martyr. Je prie Dieu d’envoyer des ouvriers prêts à donner 
leur vie pour transmettre la Foi : 

 

Seigneur, transforme moi  
Que mes mains soient tes mains.  
Que mes yeux soient tes yeux.  
Que ma langue soit ta langue.  
Que mes sens et mon corps ne servent qu'à te glorifier !  
Mais surtout, transforme-moi  
Que ma mémoire, mon intelligence, mon cœur soient ta 
mémoire, ton intelligence, ton cœur  
Que mes actions et mes sentiments soient semblables à tes 
actions et à tes sentiments. Amen ! 

Etape 4 : je rejoins l’autel consacré à Saint Joseph, à droite de l’autel 
principal. A lui qui a veillé dans le quotidien sur le Christ et la Sainte 
Vierge, je suis invité à confier mes intentions de prière pour ma famille 
et la vie du monde. Je redis avec confiance la prière reçue du Père :  

Notre Père, qui es aux cieux, 
que ton nom soit sanctifié, 

que ton règne vienne, 
que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel. 

Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour. 
Pardonne-nous nos offenses, 

comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés. 
Et ne nous laisse pas entrer en tentation 

mais délivre-nous du Mal. 
Amen 

Etape 5 : devant l’autel principal, je m’incline. Devant la Présence 
réelle du Christ dans le tabernacle, signalée par la petite lumière 
rouge. La bannière du jubilé m’invite à demander la grâce d’une 
espérance ferme et joyeuse. Je lis la prière du Jubilé de notre Pape : 

Père céleste, en ton fils Jésus-Christ, notre frère, Tu nous as 
donné la foi, et tu as répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint, 
la flamme de la charité.  


